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AUDACE, INNOVATION,  
DYNAMISME, VIRTUOSITE, VITALITE 
Les Victoires des médias d’information 
professionnelle, c’est avant tout l’occasion de se 
réunir, de récompenser l’audace et de célébrer la 
créativité et le dynamisme de la presse BtoB.

Auparavant « Palmarès des Médias Professionnels », 
l’édition 2024 se réinvente :

•	 De nouvelles catégories, plus adaptées à 
l’évolution du métier d’éditeur et à sa dimension 
commerciale ont été créées. Au total, 8 prix sont 
remis : édito, contenu rédactionnel, Une, design 
graphique, innovation éditoriale, efficience, 
créativité, engagement sociétal ... sans oublier 
le Grand Prix des Victoires des médias 2024.

•	 Les jurys ont intégré, en plus des éditeurs, 
les professionnels de la presse et des médias. 
C’est ainsi tout l’écosystème du secteur qui est 
représenté. Encore un grand merci à eux pour 
leur implication et la qualité des débats.

•	 Enfin, c’est le prestigieux Pavillon Élysée Té qui 
accueille cette année notre cérémonie.

Les 146 candidatures reçues témoignent de la 
vitalité de la presse professionnelle. Au-delà de 
l’information, elle est devenue un moteur de la vie 
économique incontournable dans chacun de ses 
secteurs.

C’est cette virtuosité que célèbre les Victoires des 
médias d’information professionnelle 2024.

Et vous, pour 2025, laquelle de vos créations allez-
vous présenter pour séduire le jury ?

Jacques FITAMANT,  
Président du Syndicat de la Presse Professionnelle (SPPRO)

Édito
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Étude des candidatures 
Un premier jury, composé d’éditeurs BtoB, a étudié l’ensemble des candidatures reçues  
et a sélectionné 3 nominés dans chaque catégorie. 

Marc AUBURTIN,  
Président des Éditions Terri

Jacques FITAMANT,  
Dirigeant des Éditions Fitamant

Nicolas GOSSE,  
Président d’Editocom

Vincent JARNIGON,  
Président du directoire d’Infomer

Anne LUZIN,  
Présidente de RHF Médias 

Hervé NOIRET,  
Directeur général du groupe NGPA

Érick ROIZARD,  
Président des Éditions de Bionnay 
Jean-Baptiste TRÉBOUL,  
Directeur des Éditions touristiques européennes

Pierre-Marie VIDAL,  
Dirigeant de la Société d’édition publique

Éric ZUBER,  
Directeur général délégué de CDI-Médias  
et du Groupe Revue Fiduciaire

Élection des lauréats
Après la pré-sélection par un premier jury d’éditeurs, un deuxième jury, composé de 
professionnels de presse et des médias, ont élu un lauréat dans chacune des 8 catégories.

Estelle BASTO,  
Directrice des médias  
et de la communication chez BPI France

Didier BEAUCLAIR,  
Directeur Efficacité,  
Médias & Relations agences de l’Union des Marques

Élodie COURREAU,  
Déléguée générale de l’Udecam

Corinne DA COSTA,  
Directrice C de l’Écoute et du Conseil

Marc DAVISSEAU,  
Directeur associé de La Compagnie Média

Fabrice DESCHAMPS,  
Council advisor chez GLG

Jean ROYNÉ,  
Dirigeant de JR Conseil MediaPro

Laurent SCULLINO,  
Consultant en stratégie digitale  
et Co-fondateur de SHOOOT 
Yves SIMEON,  
Consultant formateur pour les médias  
et leur régie chez Reload 

À l’issue de l’élection des lauréats dans chaque catégorie, les deux jurys ont 
délibéré ensemble pour élire le Grand Prix des Victoires des médias 2024.
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EUGÉNISME 
FACE À HUMANISME
« Échapper à une descendance de mauvaise qualité », voilà 
la promesse choc de parlementaires japonais qui en 1948, 
dans un contexte d’explosion démographique, font voter une 
loi eugéniste conduisant à l’avortement et à la stérilisation 
forcée de milliers de citoyens. 

Alors que de nos jours, l’eugénisme semble faire son retour 
à bas bruit, Marilyne Chaumont revient sur cette page 
sombre de l’Histoire nippone en prenant le parti, pour mieux 
sensibiliser le lecteur sur le sujet, de raconter la petite histoire 
dans la grande Histoire. 

Dans son édito “Lumière sur l’Archipel”, elle retrace ainsi la vie 
de Kenzaburô Ôe, Prix Nobel de littérature japonais, confronté 
lui aussi à cette politique glaçante, alors que les médecins lui 
conseillaient de laisser mourir Hikari, son fils né autiste. 

Cette histoire bien réelle, émouvante, interpelle 
inévitablement le lecteur qui se voit présenter une vision 
humaniste d’un sujet encore trop souvent cantonné à son 
aspect politique. 

L’angle choisi pour aborder la question reflète la vision d’un 
magazine qui choisit d’aborder des sujets sensibles tout en 
donnant des raisons d’espérer aux personnes touchées par la 
souffrance du handicap ou de la maladie. 

Aider le lecteur à penser sans sombrer : promesse tenue !

LAURÉAT DES VICTOIRES

DE L’ÉDITO

decision-achats.fr  décision achats x N°236 Q mai 2023 n 3

 

Plus de moutarde ? Tant pis pour le lapin de mamie. Pénurie de crème fraîche ? 
Qu’à cela ne tienne, c’est bien la saison des salades plutôt que celle du gratin dauphinois. 

L’huile de tournesol vient à manquer ? Il sera alors plus qu’à propos de cuisiner à la grecque 
pour vivre centenaire. À l’aune des pénuries et de l’inflation, les régimes alimentaires se réinventent 

pour le consommateur. Mais, en amont, au pays de la supply et des acheteurs, les stratégies de 
réapprovisionnement composent avec des alternatives de sourcing et le surstock quand cela est possible. 

Mais est-ce bien suffisant ?
Le modèle peut-il s’adapter aux produits de première nécessité ? Signal faible, les eaux gazeuses font partie des 

abonnées absentes, et ce de façon régulière depuis décembre 2022. Pour justifier, en particulier celle de Perrier 
en mars 2023, on parle de catastrophes en chaîne, comme l’explique Nestlé Waters au Figaro. De fait, le 

conflit russo-ukrainien perturbe l’achat et l’acheminement du gaz carbonique, les travaux de l’usine en France 
enrayent la mécanique de production… L’arbre qui cache la forêt ?

Mais, finalement, on omet de souligner que les sources d’eau minérale exploitées par les industriels sont 
elles-mêmes sous tension. D’après le scénario de référence des Perspectives de l’environnement réalisé par 

l’OCDE, « à l’horizon 2050, 3,9 milliards de personnes, soit plus de 40 % de la population mondiale, vivront 
sans doute dans des bassins hydrographiques soumis à un stress hydrique élevé ». 

En clair, profitez de votre baignoire pendant que vous le pouvez.
Alors que, structurellement, nous rentrons dans des comportements de sobriété pour les ressources 

essentielles, été comme hiver, se pose inéluctablement la question de l’action à long terme et le besoin de 
réinventer nos modèles. Au pays de l’absurde, il faut 5 litres d’eau pour fabriquer un litre de bière 
contre 3,8 litres pour du vin. Finalement, ne vaudrait-il pas mieux que les brasseries du Nord 

et de l’Est ne se mettent à produire du vin, meilleur pour la santé selon mon médecin, 
meilleur pour l’environnement et meilleur pour les achats, compte tenu de son 

pricing power par rapport à celui de la bière ? Un exemple ubuesque, qui 
pose malgré tout l’urgence de penser l’achat des matières 

premières et leur consommation. n 

ÉDITO

Geoffroy Framery, rédacteur en chef
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Olivia Dufour 
Journaliste 

Alors que les premières sanctions commencent à tomber à l’encontre 
des individus ayant participé aux émeutes de ces derniers jours, en 
marge de la mort de Nahel, on voit apparaitre des commentaires sur les 
réseaux sociaux dénonçant la faiblesse de la réponse judiciaire. C’est 
oublier que la justice n’a pas à répondre à l’émotion, si légitime soit-
elle, son rôle est d’évaluer les responsabilités individuelles et de 
prononcer les peines prévues par la loi.  
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LES NOMINÉS
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JE PENSE DONC JE SUIS
Elles possèdent une forme de mémoire, une faculté 
d’apprentissage, peuvent effectuer des arbitrages, 
sont capables de voir, d’entendre, de sentir et même 
de goûter. Les plantes n’en finissent plus de nous 
surprendre ! D’incroyables pouvoirs que Réussir Vigne 
nous dévoile dans un dossier riche et captivant sur ce 
que certains appellent aujourd’hui la neurobiologie 
végétale.

Avec une mise en forme ludique, incluant illustrations, 
graphiques et encadrés proposant des définitions 
pour faciliter la compréhension des thèmes évoqués, 
le magazine se met à la portée de ses lecteurs en 
permettant à chacun d’embarquer dans ce voyage 
extraordinaire au cœur des végétaux.

Si l’angle directionnel choisi pour traiter ce sujet 
original se veut distrayant, il n’oublie pas de soulever 
des problématiques de fond. Ainsi, alors que nos 
connaissances sur les végétaux avancent, la question 
se pose : si les plantes ont une forme d’intelligence, 
peut-on considérer qu’elles ont aussi une forme de 
conscience ? 

Le dossier évoque également l’utilité de ces 
découvertes dans la résolution concrète de problèmes 
propres à l’agriculture contemporaine. 

Applis envoyant des alertes au viticulteur en cas 
de sécheresse ou de maladies, optimisation des 
traitements, … sont autant d’outils pratiques que le 
magazine livre à ses lecteurs.

Nourrir votre performance
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P 32
Plongée au coeur

des étonnantes

capacités des plantes

P 33
Les plantes réalisent 

des arbitrages et 

prennent des décisions

P 34
Comment les plantes 

communiquent 

entre elles

P 36
Déjà des 

applications 

concrètes

eurobiologie végétale. 

L’expression est 

forte, et un brin 

provocatrice. Bien 

sûr, les plantes sont 

exemptes de neurones 

et ne disposent pas de cerveau 

à proprement parler. Pourtant, 

les végétaux sont dotés d’une 

certaine forme de mémoire, 

disposent de nombreux sens et 

sont même capables de générer des 

potentiels d’actions, semblables aux 

signaux électriques qui parcourent 

les nerfs chez les animaux. Ce qui 

fait dire à certains scientifi ques, 

l’italien Stefano Mancuso en tête, 

qu’il existe une forme de neurobiolo-

gie végétale. Cela ouvre par là même 

des perspectives nouvelles dans notre 

façon de travailler avec les plantes. 

De jeunes entreprises, comme 

Vegetal Signals en France ou Vivent 

en Suisse, l’ont bien compris, 

et s’efforcent de décrypter le langage 

des vignes. En apprenant à déchif-

frer leurs signaux, les intelligences 

artifi cielles de ces jeunes sociétés 

nous permettent de savoir si la 

vigne a soif, par exemple. Et demain 

peut-être, d’autres nous permettront 

d’appréhender les plantes complè-

tement différemment et de changer 

notre façon de voir l’agronomie.

Vers une agronomie plus subtile, 

avec une approche systémique

« Les plantes ne sont pas des petites 

machines qui répondent univoque-

ment à leur génétique et aux condi-

tions du milieu, estime Quentin 

Hiernaux, chercheur à l’EHESS, au 

FNRS à l’université libre de Bruxelles 

et auteur de l’ouvrage « Du compor-

tement végétal à l’intelligence des 

plantes ? ». On ne peut plus perpétuer 

cette vision naïve, où l’on regarde la 

physiologie uniquement à travers le 

prisme du rendement. » Mais le front 

des sciences évolue lentement, même 

si de plus en plus de scientifi ques 

reconnaissent que les végétaux sont 

capables de prouesses, à l’instar de 

leurs facultés d’apprentissage. « Il 

faut dire qu’il y a encore des sujets 

controversés et que l’on entre rapi-

dement dans des considérations qui 

deviennent philosophiques », ajoute 

l’expert. Si les plantes sont dotées 

d’une forme d’intelligence, cela signi-

fi e-t-il qu’elles possèdent aussi une 

forme de conscience ? Dès lors, doit-

on considérer les végétaux à l’égal 

des animaux ? Où mettre la limite 

entre un être sensible et insensible ? 

Autant de questions sur lesquelles 

vous pourrez vous forger votre opi-

nion en parcourant notre dossier. 

 XAVIER DELBECQUE

Neurobiologie végétale

Les surprenants 

pouvoirs de la vigne

N

dossier
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neurobiologie végétale
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défense face aux herbivores ou aux 

différents stress. C’est la fameuse 

histoire des acacias qui, dévorés par 

des koudous, se mettent à sécréter des 

tanins rendant leurs feuilles moins 

appétentes. Durant cette même pé-

riode, des travaux de laboratoire ont 

établi qu’une plante blessée émet des 

composés organiques volatiles (COV), 

tels que des terpènes, du jasmonate 

de méthyle ou encore de l’éthylène. 

Ces émissions peuvent être captées 

par une autre partie de la plante, ou 

par une autre plante à proximité. Du 

moins, en atmosphère contrôlée. « En 

laboratoire, lorsque l’on dirige les COV 

d’une plante agressée ou stressée vers 

une autre, cela déclenche une réponse 

comparable à celle de la plante atta-

quée, relate la maître de conférences.

Du coup, la seconde plante répond 

beaucoup plus vite à l’agression. »

Mais qu’en est-il concrètement sur 

le terrain ? Des essais menés sur 

armoises arborescentes ont mis en 

évidence que lorsqu’une armoise 

est attaquée par des pucerons, elle 

émet des COV qui se répandent au 

maximum à 50 cm autour d’elle et 

ne sont donc captés que par la plante 

voisine. « Le chercheur en a conclu que 

le message était peut-être davantage 

destiné aux autres organes de la plante 

plutôt qu’à ses congénères », rapporte 

Catherine Lenne. Un procédé qui lui 

permettrait de réagir plus rapidement. 

Quoi qu’il en soit, il existe bel et 

bien une communication aérienne, 

qui peut être reçue et décryptée par 

une plante voisine. Et cela va même 

plus loin. « On a découvert qu’une 

feuille agressée par une chenille va 

synthétiser des molécules volatiles 

similaires aux phéromones sexuelles 

du prédateur de la chenille », informe 

François Bouteau. Soit un genre de 

communication avec le règne animal !
LES HORMONES, LES 

PRESSIONS DE SÈVE ET 
ÉCHANGES RACINAIRES

« Les végétaux sécrètent également des 

hormones, comme les fameuses auxines 

et gibbérellines, ou même génèrent des 

vagues de pressions dans la sève qui 

sont ‘des signaux encodés’ », poursuit 

François Bouteau. Et les scientifi ques, 

notamment Francis Martin de l’In-

rae, ont même découvert une voie de 

communication racinaire, par le biais 

d’anastomoses de racines (commu-

nication naturelle établie entre deux 

racines, genre de greffe naturelle) ou 

de mycorhizes. Les plantes s’échan-

geraient ainsi des acides aminés, des 

sucres ou encore du jasmonate. Ces 

communications de molécules solubles 

peuvent être intra ou interespèces, 

des transferts entre bouleaux et pins 

Douglas ayant été mis en évidence, 

même si les quantités de substances 

échangées sont très faibles.

Toutes ces découvertes, qui ont long-

temps été mises de côté suite au 

scepticisme d’une majeure partie 

des scientifiques, rencontrent au-

jourd’hui un succès grandissant. Il 

faut dire qu’elles pourraient apporter 

des solutions à nombre de problèmes 

concrets rencontrés dans l’agriculture 

contemporaine. On pourrait imaginer 

une alarme SMS indiquant une attaque 

de mildiou ou le franchissement d’un 

seuil de contrainte hydrique sévère. 

C’est déjà en partie chose faite chez 

Vivent et Vegetal Signals (voir pages 36 

et 37). « On pourrait également s’en 

servir pour savoir si les produits de 

biocontrôle fonctionnent, ou optimiser 

l’effi cacité des traitements », imagine 

Philippe Lehrmann, qui avait fondé 

l’entreprise EchoGreen, spécialisée en 

électrophysiologie, aujourd’hui fermée.

Malheureusement, même si tous ces 

signaux sont connus depuis de nom-

breuses années, leur interprétation n’est 

pas si simple. Du côté des molécules 

volatiles, la diffi culté réside dans l’in-

terprétation des cocktails de molécules, 

avec des quantités très différentes, que 

l’on retrouve dans la nature. « On a 

des outils depuis seulement vingt ans, 

relativise François Bouteau. Et ils sont 

encore très chers. Nous sommes encore 

loin d’avoir tout compris et maîtrisé. » 

De même, si les signaux électriques 

émis par les végétaux peuvent bel et 

bien être mesurés, « on a beaucoup 

de mal à les décoder », regrette-t-il. 

Selon lui, il faut sortir de l’idée qu’un 

détecteur branché sur une plante 

donnera la solution. Et ce d’autant 

plus que « dans une même parcelle, on 

aura différentes réponses, poursuit-il. 

Je pense qu’il faut regarder les choses 

de manière globale et que les nouvelles 

informations permettront de proposer 

des solutions plus complexes qu’un 

stimulus massif. » À l’avenir, on peut 

imaginer sortir du système agricole 

actuel avec les produits phytosanitaires 

et des intrants, pour aller vers un panel 

d’outils très différents, consistant à

favoriser la santé des sols et à stimuler 

les plantes (sonore, volatile, ou via 

l’implantation de plantes qui émettent 

ces composés). 
XAVIER DELBECQUE ET 
CLARA DE NADAILLAC

LES PLANTES HALOPHYTES  peuvent 

pousser sur les dunes et les plages. 

Elles supportent les vagues salines 

auxquelles elles se sont adaptées.

COV
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VUE D’ENSEMBLE DES MÉCANISMES CONNUS ET POTENTIELS INTERVENANT DANS LES 

INTERACTIONS PLANTE-PLANTE AU-DESSUS ET AU-DESSOUS DE LA SURFACE DU SOL

Vue d'ensemble des mécanismes connus et potentiels intervenant dans les interactions plante-plante

au-dessus et au-dessous de la surface du sol

Source : Delory, 2016, Plant Soil
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Planteparasitée

Planteparasitée RéseauxmycorhiziensRéseauxmycorhiziens

Interactionsindirectes
plantes-plantes par le biais
d’exsudats non volatiles

1 :
2 :
3 :

4 :
+ :      
:

signalisation intra-plante (feuille-feuille ou racine-racine)

signalisation inter-plante intraspécifique (feuille-feuille ou racine-racine)

signalisation interspécifique inter-plantes (feuille-feuille ou racine-racine)

signalisation racine-feuille intra-plante

attirance de la plante parasitée      

émission de composés organiques volatiles (COV)

3

3

4

2
+

2

1

1

Source : Delory, 2016, Plant Soil
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uELLES DISPOSENT D’UNE VINGTAINE DE SENS
Au cours des dernières décennies, les chercheurs de tous bords se sont penchés sur les capacités sensitives des plantes. Et ils ont découvert que les végétaux disposent d’un nombre incroyable de sens.

LA VUE
Les plantes ont tout d’abord la faculté de voir, grâce à des molécules chimiques situées aussi bien sur les feuilles, que sur les apex, les vrilles ou même les racines, et qui leur servent de photorécepteurs. Elles sont ainsi à même d’évaluer la quantité d’ondes lumineuses. Mais pas seulement. « Elles sont capables de recevoir et de transmettre des informations sur la direction et la qualité des rayons lumineux, qu’elles savent distinguer de l’ombre, et dont 

elles peuvent en outre calculer la lon-gueur d’onde », souligne le chercheur italien Stefano Mancuso dans son livre « L’intelligence des plantes ». Ces informations leur permettent de se diriger vers la source émettrice, à l’instar des tournesols, qui suivent le mouvement du soleil.

L’ODORAT
Parallèlement à cela, les végé-taux disposent de « récepteurs de substances volatiles » et emploient les odeurs pour « communiquer » avec leurs congénères ou même avec les animaux (voir le paragraphe sur la communication page 34). Certaines plantes angiospermes sécrètent par exemple des fragrances spécifi ques pour attirer les insectes pollinisa-teurs ; d’autres libèrent des molécules (comme le jasmonate de méthyle) en situation de stress, afi n d’avertir leurs voisines.

LE GOÛT
De même, s’ils ne disposent pas d’organe dédié au goût à proprement parler, les végétaux ne sont pour autant pas dépourvus de facultés gustatives. Leurs racines ont ainsi « la capacité à reconnaître des quantités infi nitésimales de sels minéraux dissi-mulés dans plusieurs mètres cubes de terre », enseigne Stefano Mancuso. Par ailleurs, certaines plantes carnivores comme la dionée, se rouvrent si elles se sont refermées sur une proie ou un objet qu’elles jugent peu savoureuse ou indigeste. Preuve s’il en est que les plantes ont un goût.

LE TOUCHER
Mais qu’en est-il du toucher ? Pour répondre à cette question, il suffi t d’observer certaines variétés, à commencer par le Mimosa pudica.Dès lors qu’un corps étranger entre en contact avec ses feuilles, elles se replient. En revanche, le comportement se modifi e si le corps en question est une goutte d’eau ou un courant d’air. Les feuilles restent alors dépliées. « Les plantes sont donc douées d’une capacité tactile passive », déduit le chercheur italien. Le mécanisme physiologique est d’ailleurs analogue à celui des 

Les végétaux sont extraordinaires. Les chercheurs ont découvert qu’ils sont dotés d’une vingtaine de sens et d’une forme de mémoire. Les plantes sont capables d’effectuer des arbitrages, de s’adapter et d’émettre des signaux, reçus par leurs congénères. 

dossier  neurobiologie végétale

Plongée au cœur 
des étonnantes 
capacités des plantes

Photo : Billion-Photos.com/J. -c. Gutner. 
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Un patrimoine  
méconnu

La carte « topo » au XXe siècle

Des hommes, des espaces, des experts
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Un drone contre les incendies
Pour la surveillance des potentielles reprises

La relance du nucléaire en débat 
Un pari politique et un défi industriel

Un patrimoine 
méconnu

La carte « topo » au XXe siècle
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UN ZEST D’AVENIR
Au pays du retail, rares sont ceux qui peuvent 
affirmer être en mesure de prédire l’avenir  ! 
L’émergence de nouveaux canaux de 
communication et de distribution bouleverse ainsi 
tout un secteur qui peine, face à ces mouvements 
incessants, à anticiper les évolutions à venir.

Une obligation de naviguer à vue et une perte 
de repères parfaitement illustrées en Une de 
Marketing Magazine. La couverture colorée met 
en scène une jeune femme, citrons vissés sur 
les yeux telles des jumelles, qui, éblouie par une 
lumière aveuglante, semble avoir bien du mal à 
discerner quoi que ce soit face à elle. 

Si les couleurs vives de l’illustration et son côté 
pop, résolument moderne, attirent le regard, c’est 
sans aucun doute son aspect humoristique, un 
brin décalé, qui retient l’attention du lecteur. 

Le message est clair : la problématique du futur 
du retail a beau être complexe et très sérieuse, le 
magazine semble faire la promesse à son lecteur 
de la décrypter de façon fun et dynamique, loin 
de l’aspect rébarbatif que l’on pourrait craindre 
lorsque l’on aborde ce type de sujet.

LES NOMINÉS

1

Délivré à dlecoq@editionsduboisbaudry.fr le 9/21/2023, 12:45:42 PM
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À LA UNE
Loin des clichés qui lui collent à la peau, le chef du Plaza 

Athénée est un véritable passionné de cuisine, à la 

sensibilité à fleur de peau et qui ne laisse rien au hasard. 

Mû par son seul désir et animé d’une détermination sans 

faille, il a conquis le monde de la gastronomie, avec 

l’envie d’y raconter les histoires qui le font vibrer, sans 

jamais s’imposer les carcans d’un milieu très codifié.

Né à L’Haÿ-les-Roses, en région parisienne, Jean Imbert n’est pas l’enfant des beaux 

quartiers que l’on a souvent décrit. Son identité le situe plutôt dans une banlieue 

tranquille, fils aîné d’une famille de la classe moyenne. Son père a repris, très jeune et 

par la force des choses, l’entreprise d’imprimerie et de gravure créée par la génération 

précédente. Le destin de Jean Imbert s’écrira en complète opposition avec cet héritage 

familial imposé : de sa vocation précoce pour la cuisine, il fera un mode de vie, qui le 

mènera aux quatre coins du monde, avec le désir pour seul moteur. Dans son quotidien 

citadin d’enfant puis d’adolescent, il trouve des respirations bienvenues dans les échap-

pées familiales en Bretagne le week-end et pendant les vacances. Un ancrage régional 

fondateur, qui compte encore beaucoup pour lui aujourd’hui.

De sa famille, Jean Imbert a hérité un goût certain pour l’artisanat et le beau geste. La 

valeur travail, aussi, au cœur de la dynamique parentale, reste aujourd’hui encore un 

marqueur fort : « Mon père partait à 5h du matin et revenait à 21h », se souvient-il. S’il 

a toujours rêvé d’ouvrir un jour son propre restaurant, l’entrepreneuriat n’a jamais fait 

partie de son champ lexical : « Je ne me considère pas comme un entrepreneur. Je me 

laisse porter, sans stratégie. Je n’ai jamais eu de plan et aujourd’hui, à 42 ans, je n’en ai 

toujours pas. » L’homme réfute d’ailleurs les qualificatifs et les cases et ne revendique 

aucune autre identité que celle de chef. « On veut toujours mettre les gens dans des 

catégories, mais la seule qui me corresponde, c’est Jean », explique-t-il. Avant d’ajouter, 

affirmatif : « Mon seul ressenti, c’est que je fais la même chose que quand j’avais 15 ans : 

JEAN IMBERT

"
Quand le pr

ojet du Pla
za Athénée 

est arrivé,
 j’ai resse

nti  

un aligneme
nt des plan

ètes 

"
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DU DESIGN GRAPHIQUE

NOUVELLE RECETTE POUR LE CHEF
37 ans après sa création, Le Chef dévoile une 
version revue et corrigée de son magazine et entre 
dans une nouvelle ère, celle du dynamisme, de la 
fraîcheur, de la modernité ! Si la maquette avait 
déjà subi une timide évolution en 2016, la revue 
opère cette fois-ci un virage à 180° en revoyant 
son logo, sa couverture et l’agencement de ses 
rubriques. 

Un texte aéré, de fins filets séparateurs entre 
les colonnes et un jeu ingénieux sur la taille 
des caractères facilitent la hiérarchisation des 
informations, la navigation entre les rubriques et 
la lisibilité du texte. 

Typo contemporaine, design épuré et lumineux, 
éléments graphiques acidulés et logo pop bien 
ancré dans son époque apportent quant à eux un 
zest de mordant et de vitalité au magazine. 

Les retours enthousiastes des abonnés, des 
annonceurs et des acteurs de la profession 
confirment la qualité de la transformation, opérée 
en quatre mois seulement. 

Un défi ambitieux pour une telle institution, mais 
largement réussi.

LES NOMINÉS
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REDYNAMISER SON SECTEUR
Les métiers de l’industrie n’attirent plus ! Souffrant d’un 
déficit d’image et d’importants préjugés, le secteur 
connaît une pénurie de main-d’œuvre qui inquiète 
les professionnels. Conscient de ces difficultés, le 
magazine Machines Production renverse la tendance 
avec “Nos jeunes ont du talent”.

Donner l’exemple, motiver, inspirer, et plus que tout, 
redorer l’image des métiers de la mécanique, voilà 
l’objectif qui se cache derrière la réalisation de portraits 
de jeunes salariés passionnés et passionnants.

L’effet est irrésistible ! Les témoignages rafraîchissants 
empreints d’un enthousiasme communicatif 

embarquent inévitablement le lecteur dans un 
quotidien qu’il découvre sous un jour nouveau.

Le magazine imagine alors une communication 
multicanale ingénieuse, incluant la publication d’un 
reportage print associé à une vidéo poussée sur 
YouTube et TikTok.

Une approche percutante et dans l’air du temps 
parfaitement bien exécutée par Machines Production 
qui montre comment la presse écrite peut se servir à 
son avantage des nouvelles plateformes d’information 
et de communication et contribuer à l’attractivité de 
son secteur.

fois un atelier de décolletage dans 
l�entreprise qui l�accueillera pour son 
apprentissage.

Le Covid est passé par là
Alors que l�examen se déroule pen-

dant , rappelle-t-il, 

L e décolletage, ça le fait 
. Du haut de ses 

a le sourire quand i l se 
trouve dans un atelier et devant une 
machine-outil. Le jeune garçon est 
opérateur sur tours à commande 
numérique chez AML Industrie, une 
petite entreprise spécialisée dans 
la production de pièces mécaniques 
de précision, située à Scionzier, dans 
la vallée de l�Arve, en Haute-Savoie. 

camarade Alexis, et , 

technicien en réalisation de produits 
mécaniques. Ce qui fait une moyenne 

De diplômes, Alexis pourra se pré-
valoir de seulement avoir le brevet 
(série professionnelle) des collèges. 

d�avoir découvert un métier, qu�il 
n�échangerait pour rien au monde. Il 
entre au CFAI Formavenir de Thyez, 

pour suivre la filière bac pro tech-
nicien d �usinage sur trois ans. 

, dit-il, pressé d�entrer 
dans le monde du travail. C�est alors 
qu�Alexis découvre pour la première 

COMPÉTENCES NOS JEUNES ONT DU TALENT !

Alexis kiffe le décolletage
À

64 N°1119b  Avril 2022

Dévoilée en février, la nouvelle monoplace Alpine, de la saison 2022 de Formule 1, est dotée du moteur A522, 
conçu et fabriqué par Mecachrome, sur son site d'Aubigny-sur-Nère (Cher).

i
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RETOUR VERS LE FUTUR
4000 numéros, ça se fête ! Pour célébrer cet 
événement exceptionnel, La France Agricole sort 
le grand jeu et dévoile un numéro spécial riche en 
émotion et en visuels rétro. 

Le magazine, créé en 1945, choisit de retracer les 
formidables évolutions de l’agriculture dans un 
dossier de 30 pages bien ficelé abordant, entre 
autres, les questions de la mondialisation, de 
la transition agroécologique, des innovations 
technologiques ou encore de la place des femmes 
dans le milieu agricole. 

Pour rendre cette rétrospective inoubliable et 
visuellement impactante, la revue illustre ses 
articles par des couvertures d’époque et parsème 
le dossier de publicités vintage hautement 
régressives, suscitant chez le lecteur un véritable 
sentiment de nostalgie. 

La revue enfonce le clou et joue la carte de 
l’émotion en donnant la parole à ses lecteurs 
historiques comme la famille Cocagne, fidèle au 
magazine depuis trois générations ou encore Louis 
Hamelin, abonné depuis 1948. 

Une séquence imparable qui permet à La France 
Agricole de créer un fort attachement chez ses 
lecteurs tout en bénéficiant des retombées d’une 
opération commerciale réussie.
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Maschio Gaspardo,
l’avenir appartient à ceux 

qui savent le cultiverAu fil des décennies, le 
groupe Maschio Gaspardo 
s’est constitué une offre large 
couvrant les besoins de tous 
les agriculteurs : travail du sol, 
semis, fenaison, protection des 
cultures, fertilisation, entretien 
des espaces verts. Empreints 
depuis l’origine de valeurs fortes 
telles que le respect de la terre, 
convaincus que de lui dépend la 
durabilité de l’activité agricole, 
les dirigeants, dans ce même 
esprit, continuent d’investir 
pour l’agriculture. 

« Nous ne pouvons pas changer les saisons, lance 

Mirco Maschio, président de Maschio Gaspardo, 

mais nous pouvons aider les agriculteurs à optimiser 

leur rendement, en leur proposant des solutions 

innovantes pour l’agriculture de précision et 

l’agriculture de conservation. »Parce que le futur de Maschio Gaspardo 

et celui des agriculteurs sont étroitement 

liés, ses dirigeants ont toujours eu à cœur 

d’œuvrer dans l’intérêt commun, en 

pensant aux travailleurs mais aussi à la 

terre qu’ils cultivent. L’histoire débute en 1964, dans la province 

de Padoue, un territoire du nord-est de 

l’Italie, tout proche de Venise. Les deux 

frères Egidio et Giorgio Maschio fondent 

leur société et se lancent dans la fabrication 

des fraises rotatives. « Nous sommes nés il y a plus de cinquante 

ans, avec la terre entre les doigts et la volonté de 

simplifi er le travail des agriculteurs. »  
La fi liale française fête ses quarante ans

Grandir ensemble, telle est la philosophie de l’entreprise italienne. Un leitmotiv 

qui re�lète la volonté de se développer sur le marché des machines agricoles, 

avec des objectifs toujours plus ambitieux au niveau mondial, sans perdre de 

vue les valeurs fondamentales qui sont les leurs : 

« Protéger et faire attention à ce qui nous nourrit. Être ef�icace dans la façon dont 

nous utilisons nos terres pour assurer notre futur, parce que la terre récompense 

toujours ceux qui savent la respecter. » 

En 1983, le groupe choisit la France pour ouvrir sa première �iliale. Celle-ci 

fête cette année ses 40 ans, autant d’années qui traduisent l’importance du 

marché hexagonal pour Maschio Gaspardo, le premier à l’export pour le groupe. 

Innovations durables et performantes

Parmi les autres années importantes de la vie du groupe fi gure 1993, 

date à laquelle la société Maschio a racheté le constructeur Gaspardo, 

marque fondée en 1834 et toujours à la pointe dans le domaine du 

semis. D’autres acquisitions marqueront l’histoire, comme celle de 

Feraboli en 2014, spécialiste des presses et de la fenaison, avec plus 

de 140 ans d’expérience. Chaque rachat est l’occasion de mettre en 

commun des savoir-faire, notamment en matière de précision et de 

technologies, pour créer de nouvelles machines plus durables, plus 

performantes pour : « augmenter la productivité et l’effi cacité des 

agriculteurs ». Le groupe, aujourd’hui dirigé par Mirco et Andrea 

Maschio, les fi ls d’Egidio Maschio, emploie plus de 2 000 personnes 

dans 8 sites de production, dont 5 en Italie, et 13 fi liales de ventes. 

En 2022, ce sont plus de 70 000 machines qui ont été produites.

Un développement continu depuis 60 ans
 1964

 1983

 1993

 2012

 2014

 2016

 2017

 2019

 2021

 2022 Entrée au capital de Free Green 
Nature, startup ayant conçu 
le tracteur robotisé Icaro X4

Naissance de Maschio

Création de la fi liale française
Acquisition de Gaspardo, 
spécialiste du semis fondé 
en 1834. La société devient 
Maschio Gaspardo

Rachat d’Unigreen, constructeur d’atomiseurs 
et pulvérisateursFeraboli entre dans le groupe, 

ce� e marque est reconnue 
internationalement pour ses 
presses à balles rondes et ses 
machines de fenaison. 

Lancement des épandeurs 
d’engrais PRIMO

Acquisition de Moro Pietro 
Meccanica, fabricant de charrues

Chrono, semoir monograine 
haute vitesse, est élu machine 
de l’année au Sima

Première herse rotative Isobus : 
Toro Isotronic, médaille d’or 
à l’Eima

Les fondateurs de l’entreprise, Giorgio et Egidio MASCHIO

TORO ISOTRONIC, la première herse rotative avec système de communication ISOBUS

P U B L I - I N F O R M A T I O N

n°4000
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PLUS FORTS ENSEMBLE
L’union fait la force ! Le Chef l’a bien compris. Alors 
que le secteur de la gastronomie est confronté à de 
nombreuses problématiques, inflation et difficultés à 
recruter en tête, le magazine met sa créativité au service 
de ses acteurs en lançant “Chefs à table”, un événement 
réunissant 4 fois par an 20 à 30 chefs d’une région.

Une matinée d’échanges suivie d’un déjeuner 
gastronomique, voilà le programme de cette initiative 
percutante permettant aux chefs de se rencontrer, de 
s’inspirer et plus que tout, de s’épauler. 

La revue impressionne ici par sa capacité à organiser une 
opération d’une telle ampleur. Changement de région 
et de structure hôtelière à chaque événement, invitation 
de nouveaux chefs, gestion de la communication et des 
relations avec les partenaires, “Chefs à table” ne peut 
fonctionner sans une mécanique bien huilée. 

Après plusieurs rencontres, l’engouement autour 
de cette initiative se fait grandissant. Les chefs sont 
enthousiastes et le concept attire les annonceurs. Forte 
de ce succès, la revue prévoit de décliner ce format en 
version pâtisserie passant ainsi de 4 à 8 rendez-vous par 
an. 

Une démarche originale à haute valeur ajoutée qui 
s’inscrit dans la volonté de diversification du magazine. 
Succès mérité !

4e rencontre
Centre Pays de La Loire
À venir octobre 2023

3e rencontre
Occitanie

2e rencontre
Hauts de France

1er rencontre
Auvergen Rhône Alpes « montagne »

CHEFS A TABLE 2023

AUBERGE DU PÈRE BISE – RESTAURANT JEAN SULPICE **   20 MARS 2023

Pieter Riedijk
Anissa Boulesteix
Pierre Troccaz
Benoit Vidal
Michael Arnoult
Valentin Marin
Alain Perillat Mercerot
Laurent Azoulay
Stéphane Dattrino
Eric Prowalski
Nadine Vincent
Hubert Chanove
Thomas Prod’homme

 27 chefs présents
 

Olivier Bardoux
Yoann Conte
Patrice Vander
Vincent Favre Felix
Stéphane Froidevaux
Romain Hubert
Patrick Henriroux
Julien Thomasson
Edouard Loubet
Nicolas Sintes
Jen-Remi Cillon
Florian Favario
David Loisel

AUVERGNE RHONE ALPES « MONTAGNE » 

41 convives dont 32 étoiles se sont réunis chez
JJeeaann  SSuullppiiccee  pour parler réseaux sociaux avec 
comme invité Edouard Braud du groupe META

HOTEL LE PARC – LA TABLE DE FRANCK PUTELAT **    3 JUILLET 2023

Jerome Ryon
Erwan Houssin
Bruno Rouquier
Nicole Fagegaltier
Jerome Nutile
Serge Chenet
Maxime Chenet
Pierre Lambinon
Jeremy Morin
Florent Cluzet
Cyril Attrazic
Nicolas Fontaine 
Jean Marc Boyer
 28 chefs présents

Denis Martin
Quentin Pellestor Veyrier
Pascal Bardet
Laurent Lemal
Clement Bonano
Alexandre Caillaud
Julien Razemon
Lionel Giraud
Antoine Brand
Jacques et Laurent Pourcel
Georgiana Viou
Franck Renimel
Clement Convard 

OCCITANIE

42 convives dont 27 étoiles se sont réunis chez 
FFrraanncckk  PPuutteellaatt  pour parler des problématiques de la
restauration avec comme invité Franck Trouet du GHR

LAURÉAT DES VICTOIRES
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(R)ÉTABLIR LE CONTACT
Le fossé se creuse entre jeunes diplômés et chefs 
d’entreprise du secteur touristique ! Difficultés 
de communication, préjugés, attentes et visions 
diamétralement opposées, les tensions qui existaient 
déjà avant la pandémie semblent s’être considérablement 
aggravées. 

Une problématique épineuse à laquelle la revue Espaces 
a décidé de s’attaquer en lançant Espaces Ouvre-
Boîtes, un dispositif innovant qui met en relation à 
chaque événement un chef d’entreprise avec 10 jeunes 
prometteurs. 

Grâce à cette initiative gagnant/gagnant, des sociétés 
réputées difficiles d’accès se sont enfin ouvertes aux 
étudiants et le magazine a vu sa cote de popularité 
grimper en flèche.

Pour donner vie à ce projet, la revue s’est appuyée sur 
un solide lectorat comprenant 5000 étudiants et 150 
écoles et universités. Elle a également misé sur une 
communication multicanale dynamique et efficace 
incluant un site web, une newsletter, la création d’un 
groupe WhatsApp actif pour les étudiants et une 
présence importante sur LinkedIn pour toucher les 
entreprises. 

Avec 50 événements organisés dans toute la France, 
50  entreprises et 300 participants, le défi de faire se 
rencontrer les générations est pleinement relevé !

LAURÉAT DES VICTOIRES

DE L’ENGAGEMENT SOCIÉTAL 
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Article de Nina Couturier

 

« Agrométéorologie » et « agroclimatologie », 
de quoi parle-t-on ?
L'agrométéorologie et l'agroclimatologie sont des disciplines fon-
damentales pour comprendre l'interaction entre le climat et l'agri-
culture. Si l'agrométéorologie se concentre sur le court terme, en 
fournissant des informations météorologiques ou agronomiques 

La vigne en 2050 à Cognac : 
de la phénologie à 
la production, l'impact 
du changement climatique
UNE CONFÉRENCE DU PAYSAN VIGNERON  PORTÉE PAR SERGE ZAKA, 
DOCTEUR EN AGROCLIMATOLOGIE ET CHASSEUR D’ORAGES
Le monde connaît actuellement des bouleversements climatiques 
sans précédent, dont les changements ont des répercussions 
profondes sur l'agriculture, y compris la viticulture. Alors que la 
viticulture est une activité qui, depuis des millénaires, façonne 
les paysages et les économies de nombreuses régions à tra-
vers le monde, son histoire et ses terres, transmises de géné-
ration en génération, sont néanmoins aujourd’hui confrontées à 
un défi majeur pour les années à venir  : le changement clima-
tique. En effet et alors que les variations des conditions météo-
rologiques et climatiques ont déjà et auront encore davantage un 
impact direct sur la phénologie, la croissance et la production 
de la vigne, Serge Zaka, docteur en agroclimatologie et chasseur 
d’orages, nous invitait, en juin dernier et le temps d’une confé-
rence portée par votre revue, à explorer comment le vignoble de 
Cognac, lui aussi pluriséculaire, évoluerait d'ici 2050 sous l'in-
fluence de ce changement. C'est alors sans catastrophisme, mais 
au contraire avec optimisme, que l'enjeu est abordé et largement 
questionné, au sein d'un discours et d'échanges toujours simples, 
jamais simplistes. Une prise de recul enrichissante, confirmant 
ou infirmant des regards, des positions et des pistes à explorer 
pour les années à venir.
Retour sur ce temps fort organisé le 29 juin dernier.

pour la prise de décisions agricoles immédiates, dans le but d'amé-
liorer les sacro-saintes qualité et quantité, l'agroclimatologie s'in-
téresse quant à elle aux tendances à long terme et aux impacts 
socio-économiques des changements climatiques sur l'agriculture. 
C'est alors au sein de cette discipline qu’il est possible de trouver 
des réponses à la manière dont le climat influence la phénologie, 
la croissance et la production de la vigne.
Dans ce cadre, les scénarios d'émissions de gaz à effet de serre 
(scénarios RCP) émis par le GIEC, basés sur les différentes tra-
jectoires possibles en fonction du profil des évolutions mondiales 
de GES, sont essentiels pour évaluer l'impact de ce changement. 
Ces scénarios permettent en effet aux climatologues de décrire les 
conditions climatiques et les impacts du changement associés à 
chaque trajectoire.
Les scénarios RCP (Representative Concentration Pathways) 
couvrent un large éventail de situations, allant d'un réchauffe-
ment modéré (RCP 2.6) à un scénario sans politique climatique 
(RCP 8.5). Intermédiaires, les scénarios RCP 6.0 et 4.5 projettent 
tous les deux une stabilisation des émissions de GES avant la fin 
du XXIe siècle, de moyenne à faible.
C’est l'application de ces scénarios aux données locales qui per-
met de comprendre les changements climatiques spécifiques à 
Cognac.
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LAURÉAT DU GRAND PRIX 

UN POUR TOUS !

Essai transformé pour Acteurs Publics !  
Le groupe reconverti en entreprise  
à mission révèle toute l’étendue  
de son savoir-faire en présentant  
trois dossiers faisant la parfaite  
démonstration de son engagement  
sociétal et de la finesse de son expertise. 
L’entreprise frappe fort d’entrée de jeu en dévoilant 
un partenariat éditorial créatif et audacieux avec 
LinkedIn ! Alors que le réseau social professionnel 
cherche à faire connaître ses services et son 

expertise auprès des professionnels du secteur 
public, Acteurs Publics imagine un observatoire 
des attentes des responsables RH du public comme 
point de départ à une communication multicanale 
ingénieuse. 

Avec une diffusion à la fois sur le web, en TV et sur 
les réseaux sociaux, le groupe impressionne par 
son large rayon d’action propulsant LinkedIn vers 
une croissance à 2 chiffres et l’obtention de leads 
qualifiés. 

Le jury a particulièrement salué la capacité du 
groupe à endosser le rôle d’agence de communi-
cation et de conseil, soulignant l’exceptionnelle  
maîtrise du contenu et des canaux de diffusion dans 
un dispositif d’une telle ampleur. 

Observatoire des attentes 
des responsables RH 

du secteur public

Sondage Ifop pour Acteurs publics et Linkedin

Avril 2023

N° 119858
Contacts Ifop : 
Jean-Philippe Dubrulle / Thomas Pierre
Département Opinion et Stratégies d’Entreprise
01 45 84 14 44
prenom.nom@ifop.com
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Cette créativité dont a fait preuve Acteurs Publics 
dans ce partenariat fructueux s’illustre dans un tout 
autre registre avec la création du label “Film d’utilité 
publique”. 

À travers cette initiative percutante, le groupe 
réitère son soutien au cinéma engagé dans les 
enjeux sociétaux et encourage les productions 
audiovisuelles qualitatives questionnant les 
politiques publiques sous un angle citoyen. 

Outre l’utilité publique de la création d’une telle 
distinction, c’est toute la mécanique nécessaire à sa 
mise en place qui a véritablement impressionné le 
jury. Cette initiative, symbole de la transformation 
du groupe en entreprise à mission, est un parfait 
témoignage d’une volonté de diversification 
assumée et réussie.

Avec Acteurs Publics 360 / Éducation, l’entreprise 
réaffirme enfin son engagement sociétal et met 
son savoir-faire au service des étudiants d’écoles 
d’application du service public. 

Le dispositif reflète la capacité de l’entreprise 
à cerner les attentes et besoins du public puis 
à imaginer et à mettre en place des solutions 
innovantes parfois complexes à réaliser. 

Créativité, ingéniosité, maîtrise, engagement 
sociétal fort et affirmé, les initiatives protéiformes 
proposées par Acteurs Publics témoignent du 
talent et du génie du groupe que le jury tenait 
à célébrer avec la remise d’un Grand Prix bien 
mérité.

1

Un nouveau bouquet de contenus 
et de services exclusifs 
pour analyser, 
anticiper 
et décider
Revue, newsletters, site Web, Web TV, webinaires, 
podcasts, événements, application.

LE MÉDIA DU MANAGEMENT PUBLIC  

ÉTAT -  COLLECTIVITÉS -  HÔPITAL

2

Après 10 ans de festival Écrans publics qui ont permis de 
décerner de nombreux prix à des courts et longs 
métrages remarquable ayant tous pour particularité 
d’interroger les politiques publiques, Acteurs publics 
innove en créant le label « Film d’Utilité Publique »

Ce label est une reconnaissance accordée par la 
rédaction d'Acteurs publics à des films abordant des 
sujets liés aux politiques publiques, avec une qualité 
d'écriture audiovisuelle qui facilite la compréhension des 
problématiques traitées.

L'objectif de ce label est de promouvoir les productions 
cinématographiques qui questionnent les politiques 
publiques et contribuent ainsi au débat public.

Cette initiative s'inscrit dans la démarche d'entreprise à 
mission d'Acteurs publics, qui soutient un cinéma engagé 
dans les enjeux sociétaux et politiques.

Bernard Ollagnier – Délégué général du label Film d’Utilité 
Publique
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Les Victoires des médias d’information professionnelle ont pour objectif de célébrer la créativité  
et la diversité de la presse BtoB. Merci à tous ceux qui ont candidaté en 2024 !

ACTEURS PUBLICS
ACTUALITÉ JURIDIQUE COLLECTIVITÉS 
TERRITORIALES
ACTUALITÉ JURIDIQUE FONCTIONS 
PUBLIQUES
ACTU-DIRECTION-JURIDIQUE.FR
ACTUEL-CSE.FR
ACTU-JURIDIQUE.FR
AGRA
AGRA.FR
BE A BOSS
BÉTON(S) MAGAZINE
BRA TENDANCES RESTAURATION
CHAUD FROID PERFORMANCE
COMMENTAIRE
CONTRATS CONCURRENCE CONSOMMATION
CONTRÔLES ESSAIS MESURES
DALLOZ IP/IT
DÉCISION ACHATS
DIRECTION(S)
ÉCOLE DES LETTRES
ELECTRONIQUES
ELO PRESSE
ENTRAID
ESPACES
FILIÈRES AVICOLES
FRANCE AGRICOLE
GAZETTE DU PALAIS
GÉOMÈTRE
GEROSCOPIE
HOME FASHION NEWS
HORIZONS PUBLICS
HOSPIMEDIA.FR
IDEAL-INVESTISSEUR.FR
INDUSTRIE HOTELIÈRE
INDUSTRIES COSMÉTIQUES
INFLUENCIA
LA BOUINOTTE
LA FRANCE MUTUALISTE & VOUS
LA TOQUE
L'AGEFI
LE CHEF
LE MEDIA SOCIAL
LE PAYSAN VIGNERON

LEFEBVRE DALLOZ
L'ÉLEVEUR LAITIER
LES MARCHÉS MAG
LIEN HORTICOLE
LIENHORTICOLE.FR
LINÉAIRES
L'INFORMATION AGRICOLE DE RHÔNE
MACHINES PRODUCTION
MAGAZINE DE L'ANDRH
MARKETING MAGAZINE
MATÉRIEL AGRICOLE
NGPA
OMBRES & LUMIÈRE
PÂTRE
POINTS DE VENTE
PORC MAG
PROCESS ALIMENTAIRE
PROPRIÉTÉ INDUSTRIELLE
RAYON BOISSONS
RESPONSABILITÉ CIVILE ET ASSURANCES
RESTAURATION COLLECTIVE
RÉUSSIR
RÉUSSIR GRANDES CULTURES
RÉUSSIR VIGNE
REUSSIR.FR
REUSSIR.FR/MACHINISME
REVUE BANQUE
REVUE DE GEMMOLOGIE
REVUE DE L'UNION EUROPÉENNE
REVUE FIDUCIAIRE
REVUE JURIDIQUE PERSONNES & FAMILLE
RHUMATOS
SEMAINE JURIDIQUE EDITION GÉNÉRALE
SEMAINE JURIDIQUE SOCIAL
SILICON MAGAZINE
SOUDAGE ET TECHNIQUES CONNEXES
STRATÉGIES
TERRE-NET.FR
THE GOOD
THURIES MAGAZINE
UNION GIRONDINE DES VINS DE BORDEAUX
VITISPHÈRE
WORKPLACE MAGAZINE
XYZ

ILS ONT CANDIDATÉ CETTE ANNÉE !
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Parmi les 150 candidatures reçues, les lauréats 2024 sont :

LAURÉAT DES VICTOIRES 
DE L’ÉDITO 

LAURÉAT DES VICTOIRES 
DE LA UNE

LAURÉAT DES VICTOIRES 
DE L’INNOVATION ÉDITORIALE 

LAURÉAT DES VICTOIRES 
DU CONTENU RÉDACTIONNEL 

LAURÉAT DES VICTOIRES 
DU DESIGN GRAPHIQUE

LAURÉAT DES VICTOIRES 
DE L’EFFICIENCE

LAURÉAT DES VICTOIRES 
DE LA CRÉATIVITÉ

LAURÉAT DES VICTOIRES 
DE L’ENGAGEMENT SOCIÉTAL

LAURÉAT DU GRAND PRIX  
DES VICTOIRES DES MÉDIAS 2024



RETROUVEZ LES INITIATIVES NOMINÉES ET PRIMÉES  
ET LES INTERVIEWS EXCLUSIVES DES LAURÉATS SUR 

UN ÉVÉNEMENT ORGANISÉ PAR 
LE SYNDICAT DE LA PRESSE PROFESSIONNELLE 

SOUTENU PAR 

@Victoiresdesmédias

www.lesvictoiresdesmedias.fr


